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au lecteur pour lui permettre d'approfondir les theories politiques des Monarcho-
maques, injustement delaissees par l'historiographie contemporaine: le concept de
contrat forge dans la lutte contre les princes catholiques, due de Savoie ou roi de
France..., celui de souveräinete du «peuple», la subtile dialectique du droit de
resistance, le «refus de tolerer les heretiques»; autant de themes replaces dans la sociologie
politique du moment avec le souci constant de ne pas tomber dans l'anachronisme.
L'etude de la pensee juridique n'est pas pour autant negligee. Celle d'Hugues Doneau -
qui ne fit que passer ä Geneve apres la Saint-Barthelemy - est l'objet d'importantes
contributions. Pour mieux faire ressortir l'originalite de sa methode, son oeuvre est
comparee ä celle de Jean Domat, posterieure d'un siecle, de meme qu'est mesuree son
influence sur les grands juristes neerlandais du XVIP siecle, comme Grotius.

L'ensemble des travaux du colloque est couronne par de lumineuses «reflexions
terminales» de Jean Carbonnier: «Defense et illustration de l'humanisme calviniste»,
«humanisme original... qui s'est manifeste ä travers la classe juridique dans un espace
europeen ayant Geneve pour centre, ä une periode qui eut pour axe l'an 1600, le passage
d'un siecle ä l'autre». (Euvre des «protestants de la troisieme generation», cette
originalite est trouvee dans la secularisation qui a detache avec bonheur le droit de la
theologie.

Enfin, outre un index - des mieux venus - des «canonistes, historiens, jurisconsultes,
philosophes, publicistes et theologiens dont les noms sont cites en relation avec le
courant de l'Humanisme juridique ä Geneve», les actes du colloque sont assortis d'un
appendice dans lequel Catherine Santschi publie, avec tout l'appareil critique souhai-
table, des «Textes inedits de Jacques Godefroy ou relatifs ä son oeuvre historique et
juridique» (des lettres de J. G., ainsi que son testament). Au total, la conception
generale du colloque, la pertinence des analyses et l'elegance de la presentation des
actes feront du Jacques Godefroy de la Collection genevoise un ouvrage de reference.

Dijon Jean Bart

Francois Walter, Les Suisses et l'environnement. Une histoire du rapport ä la nature
du 18e siecle ä nos jours. Preface de Jean-Francois Bergier. Carouge, Editions Zoe,
1990. 295 p.

L'histoire de l'environnement s'est etablie dans la derniere decennie comme un
nouveau champ de recherche interdisciplinaire. Elle cherche ä analyser les relations de
l'homme avec son milieu naturel ä travers le temps. L'historien genevois Francois
Walter nous presente une premiere vue d'ensemble sur ce sujet sous forme d'un essai,
qui est dote de bonnes sources iconographiques. Une histoire «ecologique» peut etre
conctie sous deux angles differents: Une approche «anthropologique», quantitative,
situee entre les sciences et les sciences sociales, et qui se voue ä l'analyse des ecosys-
temes du passe et au dynamisme des modifications. Une autre, «ideologique», qui est
celle de l'auteur, tournee vers l'histoire des mentalites et qui se penche sur les mutations
de la sensibilite ä l'environnement, sur l'imagination sociale de la nature.

Dans ce contexte on est surpris de ne pas retrouver comme point de depart une
discussion plus approfondie de la perception theologico-scientifique ou magique de la
nature qui est celle de l'orthodoxie. Seule la vue rationaliste des Lumieres est presentee
avec plus de details, surtout dans sa dimension politique: Le discours «helvetique» dans
la deuxieme moitie du XVIIP siecle tend ä mythifier l'environnement alpin, cette
tradition est ensuite reprise par la Republique Helvetique et couplee avec les idees
nouvelles de la Revolution. Au cours de XIXe siecle, la «territorialisation du sentiment
national» s'opere par l'association au mythe alpin des idees demoeratiques et le
symbolisme de la resistance populaire contre l'etranger.

Walter s'oppose ä l'image souvent propagee de relations harmonieuses entre
l'homme et son milieu dans un passe plus lointain. Sous le caractere quasi ecologique
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des reglementations agraires et forestieres du XVIIP et du XIXe siecle il met en
evidence les strategies de la mise en oeuvre du capital naturel et le desir de contröler les

forces destructives de la nature sauvage par des moyens technologiques (correction des

eaux) ou «ecologiques» (reboisement des zones montagneuses). Au debut du XXe siecle
des attitudes pre-ecologiques naissent sous l'impression de l'urbanisation rapide et de
la transformation du paysage et dans le souci esthetique de sauvegarder les objets
naturels. Par la suite la sensibilisation ä la degradation de l'environnement et le mythe
du retour ä la nature sont recuperes par des courants conservateurs et nationalistes.
Aussi, le modele esthetico-patriotique d'Intervention sur la nature sert de base
d'argumentation aux mouvements politiques d'opposition du type «Heimatschutz» et
«Naturschutz», soit avant 1914 contre les nuisances de l'automobile, soit contre les amena-
gements hydrauliques et les constructions de lignes ä haute tension. En revanche, les

preoecupations ecologiques des dernieres decennies - la peur du nucleaire, la degradation

des forets, la decouverte de la fragilite des equilibres biologiques de notre planete -
reposent sur des fondements scientifiques. Elles visent ä integrer l'environnement au
Systeme economique et social.

Walter a le merite d'avoir fait pour la Suisse une premiere synthese dans un nouveau
domaine de Clio. D'autres efforts devront suivre, certes, parce que tous ne seront pas
d'accord avec le ton harmonieux du livre. Sans doute, l'ouvrage fournira des arguments
ä ceux qui tendent ä banaliser la crise ecologique actuelle. Ceci surtout parce que le

dynamisme des changements et la difference des dimensions entre l'ancien regime
ecologique (avant 1950) et la deuxieme moitie de notre siecle ne sont guere evoques.
Par exemple, la question forestiere du XIXe siecle est traite sur le meme plan que celle
de la pollution actuelle de l'air. Bien que l'auteur pretende que son approche seule

permet d'ecrire une veritable eco-histoire, une demarche future ne devrait pas negliger
l'approche «anthropologique», si eile veut parvenir ä un bilan plus equilibre.

Berne Christian Pfister

Johann Müller (Johannes von Müller), Allgemeine Aussicht über die Bundesrepublik
im Schweizerland. Hg. und eingel. von Doris und Peter Walser-Wilhelm. Deutsche

Fassung und französische Version in 2 Bänden. Zürich, Ammann, 1991, 407;
292 S., je 1 Abb. ISBN 3-250-50000-3. sFr. 188.- / DM 220.-.

Dieser bisher ungedruckte (und kaum bekannte) Text Johannes Müllers (vgl.
immerhin die Hinweise von Francois Jost, SZG 8, 1958, insbes. S. 333ff.) ist der vielleicht
erstaunlichste Ertrag des Jubiläumsjahres 1991. Es handelt sich um eine Ur- oder
Kurzfassung der Schweizergeschichte, entstanden in je einer deutschen und französischen

Version während der Jahre 1776/77, also der Genfer Zeit, und als Frucht der
Freundschaft mit Karl Viktor von Bonstetten. Die Welt geriet eben in Bewegung; dem
Prozess der Auflösung Polens nach 1772 folgte derjenige der Ablösung der amerikanischen

Freistaaten von England: im Josephinismus Österreichs und in den Anfängen
Ludwigs XVI. schien sich der Triumph des aufgeklärten Absolutismus anzukünden.
Um so bedrückender die schweizerische Gegenwart, die Müller wie Pestalozzi empfand:

«In kleinen Staaten ersterben grosse Gedanken aus Mangel grosser Leidenschaften»

(S. 27), heisst es schon am Anfang der Vorrede.
Der auf Anhieb recht modern wirkende Titel wird erst im achten Kapitel definiert:

«Das Wesen einer Bundesrepublik besteht in den Bünden» (S. 89). Gemeint ist das

Zusammenwachsen verschiedener Verbindungen, die dann eben eine Republik von
Bünden entstehen lassen. Das Werk ist echter Müller, in Pathos, kunstvoller Sprache,
bisweilen universalem Überblick und immer wieder auch gelegentlichen Naivitäten.
Er fängt nicht bei Römern und Helvetiern an sondern im frühen Mittelalter, bemüht
sich um Verständnis verfassungs- und rechtsgeschichtlicher Infrastrukturen, aber auch

um einen landschaftlichen Kristallisationspunkt. Der «S. Gotthardsberg» sei «eine von
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